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RASSEMBLÉS POUR 
UNE VILLE HUMAINE ET  
ÉCOLOGIQUE
 
Villiéraines, Villiérains,
Depuis plusieurs années, nous déplorons 
la détérioration de notre cadre de vie, dont 
la multiplication des chantiers est l’une des 
principales causes. Les promoteurs font 
en effet peu de cas de la vie collective, ne 
respectant pas les contraintes des horaires 
de travail et empiétant dangereusement sur 
la voie publique. Pire, les carences en matière 
de contrôle des chantiers aboutissent au 
délabrement et à la fermeture de certains 
axes, comme cela s’est récemment produit 
avenue de l’Europe. Pourtant, les outils de 
maîtrise des nuisances, comme la charte 
des promoteurs, existent. Mais la passivité 
de la municipalité  leur empêche de jouer 
leur rôle de régulation.
L’altération de notre cadre de vie trouve 
également sa source dans l’affaiblissement 
de nos services publics locaux. La 
croissance démographique, couplée à des 
investissements insuffisants, engendre 
leur saturation – nous le constatons 
en matière périscolaire – et conduit à 
un déficit important d’infrastructures, 
notamment sportives et culturelles. Alors 
que la municipalité devrait développer 
son patrimoine, elle préfère vendre des 
rues et un stade au profit de promotions 
immobilières.
Nous constatons par ailleurs la dégradation 
de l’habitat dans notre ville. Plusieurs 
logements du quartier des Hautes-Noues 
ont ainsi été déclarés insalubres par 
l’Agence régionale de santé. Alors que la 
situation est connue depuis longtemps 
et que Paris Habitat ne réagit pas, la 
municipalité a de nouveau fait preuve d’une 
apathie insupportable, n’accompagnant pas 
les habitants dans leur juste combat.
Aussi, face à cette dégradation générale de 
notre cadre de vie, nous devons urgemment 
placer l’amélioration et le respect de la 
qualité de vie des Villiérains au cœur des 
priorités politiques locales.
N’hésitez pas à venir nous rencontrer sur 
le marché, le dimanche dès 11h00, place 
Remoiville.

Propos raciste tenu en public : de la fermeté 
et de la prévention
À l'heure où tout le monde s'inquiète de 
la possible arrivée de Marine Le Pen au 
pouvoir, où la lutte contre le Rassemblement 
National s'apparente à reprendre ses 
idées, où l'appel à faire barrage se traduit 
par proposer un marchepied à l’extrême 
droite, la lutte contre le racisme se fait plus 
qu’urgente !
Au niveau local, des faits d'une extrême 
gravité ont été portés à notre connaissance. 
En effet des injures à caractère raciste 
auraient été proférées en public, par un(e) 
agent de la commune en service, au sein 
d’une structure municipale. Petit échantillon 
de ces propos : « rebeu de mes deux » ; « 
arabe de merde » ; « je suis chez moi ici » 
; « musulman de mes deux » ; « musulman 
de merde » ; « sale arabe » la liste est non 
exhaustive.
Nous constatons avec stupéfaction que des 
faits de racisme direct, affiché et revendiqué 
peuvent aujourd’hui avoir lieu au sein de 
notre collectivité. Le racisme n’est pas une 
opinion, mais un délit. Une administration 
qui reçoit du public se doit d’être exemplaire 
et irréprochable pour servir de la population 
dans les bonnes conditions publiques.
Il serait impardonnable que la maire ne 
prenne la pleine mesure de la situation et 
ne fasse lumière sur les faits en diligentant 
une enquête administrative afin de prendre 
les sanctions appropriées si les faits sont 
avérés. Un maire ne devrait pas tolérer un 
acte raciste sans réagir, un maire ne peut 
rester indifférent face à un acte raciste, un 
maire doit agir face à un acte raciste pour y 
mettre fin. L’inaction de l’employeur peut 
amener à des dérives futures au sein du 
personnel et des usagers de la ville.
Nous enjoignons donc le maire à tout mettre 
en œuvre pour que ce type d’incident 
ne puisse se reproduire au sein de notre 
administration.
Face aux racismes, il y a deux catégories de 
personnes : ceux qui le combattent et ceux 
qui le favorisent...

MIEUX VIVRE À VILLIERS 
 
Notre collègue Jean-Francois Pirus a démissionné 
de ses fonctions de conseiller municipal.
Comme il l’a expliqué lors du Conseil du 5 février, il a 
pris la direction d’un établissement médico-social 
dans le domaine de l’enfance et du handicap  ; 
ce nouveau challenge, aussi passionnant que 
prenant, l’éloigne de Villiers et il a trop de respect 
pour celles et ceux qui lui ont confié ce mandat 
pour le poursuivre dans ces conditions.
Jean-François Pirus a profité de cette annonce 
pour remercier l’ensemble des agents et des élus, 
dont monsieur le maire, qui ne comptaient pas 
leurs heures pour faire vivre la démocratie locale.
Il passe le relais à notre collègue Yann VALLEUR, 
certain que nous continuerons tous les trois à 
incarner une opposition exigeante et constructive 
au service de l’intérêt général des Villiérains, 
comme nous l’avons fait depuis le début de la 
mandature.
Nous avons souhaité lui poser quelques questions 
à l’occasion de son départ.
Jean-François qu’as-tu retenu de ces 4 années au 
conseil municipal ?
Que la vision que l’on peut avoir, de l’extérieur, 
de la façon dont on gère une ville est souvent 
simpliste  : en travaillant dans les commissions 
on perçoit mieux la complexité de la réalité et on 
peut ainsi instaurer un dialogue fructueux avec les 
représentants des services.
Qu’as-tu défendu avec conviction ?
L’accélération de la transition écologique 
notamment par le déploiement de la géothermie 
qui a été une des premières décisions prises par 
la commission du développement durable, de 
l’environnement et des transports, créée en début 
de mandature à ma demande.
Mais aussi l’amélioration des indicateurs de 
pilotage  : les documents d’analyse, notamment 
budgétaires, sont plus riches et la ville a recruté 
un contrôleur de gestion. 
As-tu des regrets ?
Peut-être celui de voir uniquement passer en 
commission des dossiers qui sont finalisés, 
alors que les élus d’opposition pourraient être 
davantage force de propositions s’ils étaient 
associés plus en amont. Pour le renouvellement 
d’un marché par exemple.
Quelle réflexion tires-tu de ton engagement 
politique ?
La crise du COVID a renforcé ma conviction que 
de nombreux sujets qui impactent la vie nationale 
ou locale nécessitent une coordination au plan 
européen. Réconcilier les causes agricoles et 
écologiques, assurer notre sécurité, renforcer 
notre modèle social ne pourront se faire qu’à cet 
échelon.
Jean-François, nous sommes fières d’avoir 
partagé ces quatre années au conseil municipal 
et sache que nous n’hésiterons pas à faire appel 
à tes compétences !

L’ÉQUIPE VILLIERS À VENIR

L’équipe Villiers à Venir et vos élu.e.s Adel Amara, 
Virginie Cincet (LFI), Nadine Mohammed (EELV)

contact@villiers-a-venir.fr

Frédéric MASSOT, Yasmina BENBELKACEM 
& Quentin MALEINE,

Vos élu·e·s de gauche sociale et écologiste
contact@pourvilliers.fr 

Pour retrouver nos actualités : www.pourvilliers.fr
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